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QUELQUES DIPTERES DOLICHOPODIDAE DES MONTS DORES 'ET DU CEZALLIER 
(PUY-DE-DOME) 
par  F. VAILLANT (+) e t  J. BRUNHES (tt-). 
Les DoZichopodidae consti tuent, parmi 1 es Diptères , une fami 11 e importante 
par l e  nombre de ses espèces e t  remarquablement bien individualisée; !a nervation a l a i r e ,  
e s t  d'une étonnante homogénéité; l es  mêmes nervures se  retrouvent chez toutes les  esp5- 
ces, certaines d 'entre  e l l e s  pouvant ê t r e  réduites en par t ie  ou entièrement à l ' é t a t  de 
spuria. Presque tous ces i nsectes o n t  des cou1 eurs métal 1 iques e t  généralement vertes ; 
mais i l  peut y avoir des parties bleues, violettes, '  cuivrées e t  l a  coloration de fond 
peut ê t r e  ternie  localement par u n  poudré. 11 y a toutefois des exceptions; a ins i ,  les 













sont noirs; l es  Neurogona ont une coloration ochracée e t  parfois presque orangée. 
Les pl us proches "parents" des DoZichopodidae sdnt 1 es Empididae Hemerodxomii- 
nae de l a  tribu des CZinoceratini, mais i l  y a cependant une démarcation très nette en- 
t r e  l e s  deux familles; les  Empididae o n t  une nervation a l a i r e  p l u s  riche que les  DoZi- 
chopodidae e t  assez diversifiée;  leur corps n ' e s t ,  tout au moins chez les  espëces palé- 
arctiques,  jamais de coloration verte;  i l  e s t  g r i s ,  ou brun gr i sâ t re ,  ou noir, ou ochracé. 
. Tous les  DoZichopodidae, d 1 ' é t a t  d'imagos, sont zoophages e t  essentiellement 
entomophages ; 1 eurs 1 arves , à 1 ' exception peut-être de ce1 1 es des Fhrypticus , son t ,  el - 
l e s  aussi , zoophages 
Depuis longtemps, e t  précisément d cause de leurs te in tes  magnifiques, les  Do- 
Zichopodidae o n t  suscité l ' i n t é rê t  des natural is tes  e t  de nombreuses publications de ta -  
xinomie leur o n t  é t é  consacrées; on connaît assez bien l e s  espèces de toute l'Europe, y 
compris cel les  de sa par t ie  orientale,  deux entomologistes russes, A.A.  STACKELBERG e t  
O.P.  NEGROBOV, ayant beaucoup publié à leur su je t .  
' Les travaux de systématique pour les  DoZichopodidae sont, dans l'ensemble, plus 
a isés  qde pour les  Diptères de l a  plupart des autres familles. En  e f f e t ,  l a  c lass i f ica-  
t i o n  des DoZichopodidae en sous-familles, tribus e t  genres, t e l l e  qu 'e l le  nous e s t  pro- 
posée actuellement, paraî t  f o r t  naturelle e t  sa t i s fa i san te ;  e l l e  e s t  basée essentielle- 
ment sur l a  forme de la  t ê t e  e t ,  en par t icu l ie r  de l a  face, e t  sur des caractères de l a  
chétosité,  des antennes e t  des a i l e s .  Pour distinguer les  espèces d ' u n  même genre, on 
u t i l i s e  surtout des caractères de coloration, ceux de l'ornementation des pattes e t  en- 












biontes, microvicariantes e t  ne différant  les  ulnes des autres que par  des caractères de 
certaines pièces géni t a i e s ;  ces derniers sont nettement tranchés e t  fort constants pour 
chacune de ces espèces'. 
De façon presque générale, l es  pièces génitales mâles sont nombreuses e t  com- 
plexes; leur forme d i f fè re  presque toujours  d'une espèce à une autre à l ' i n t é r i eu r  d ' u n  
genre e t  permet l a  vér i f icat ion absolue d'une détermination spécifique, laquelle a é t é  
obtenue 8 l ' a ide  de clés  dichotomiques e t  en fa i san t  intervenir des caractères d 'autres  
par t ies  du corps. 
I1 y a l ieu de préciser qu'une pièce génitale mâle déterminée a une unité de 
forme remarquable pour chaque espèce sur 1 'ensemble de son t e r r i t o i r e .  Ainsi , nous 
avons pu comparer des Hydrophorus baZticus du nord de l a  Finlande a d'autres d'Algérie 
sans trouver entre eux l a  moindre différence concernant leurs geni ta l ia ,  e t  nous avons 
examiné des LiancaZus virens des Carpathes occidentales, des Pyrénées e t  d u  Maroc sans 
non p lus  observer de d ivers i té ,  s i  ce n ' e s t  pour des dé ta i l s  insignifiants.  
Chez quelques genres cependant, comme Campsicnemus, 1 es pièces génitales mâles 
sont relativement simples; mais, en contre-partie, certaines pattes sont presque tou-  
jours remarquablement ornementées e t  leurs détai 1s de structure sont bien suffisants 
pour caractériser l e s  espèces. 
L' identification de DoZichopodidae capturés en France e s t  en général aisée,  
grâce 8 l 'excel lente  monographie de l'Abbé O. PARENT. Cependant, des d i f f icu l tés  appa- 
raissent lorsque les  insectes à déterminer appartiennent à des genres, comme DoZichopus, 
Tachytrechus, Hercostomus e t  Medetera, comprenant de nombreuses espèces; 1 es figures de 
O. PARENT ne sont  plus a lors  assez détai l lées  e t  l es  identifications risquent d ' ê t r e  
inexactes s i  on n ' a  pas recours à des publications plus récentes. Les figures de geni- 
t a l i a  mâles fournies plus t a r d  par  A.A. STACKELBERG, en par t icul ier  pour les  DoZichopus, 
ne sont pas suffisantes non plus, ce t  auteur se  contentant, l e  plus souvent, de repré- 
senter u n  cerque de prof i l .  On ne peut adresser u n  t e l  reproche 8 O.P .  NEGROBOV, q u i  
donne d,'excellentes figures de toutes l e s  pièces génitales,  pour l a  plupart des espèces 
qu ' i l  a décrites.  
- Le f a i t  que les  pièces génitales miles offrent d'excellents caractères dis t inc-  
t i f s  pour  l a  plupart des espèces de DoZichopodidae met en question la  façon d o n t  les  
Diptères de ce t te  fami 11 e doivent ê t r e  préparés pour le; col 1 ections. 
Tous les  spécimens de O .  PARENT, déposés au Muséum National d 'Histoire Natu- 
r e l l e  de Paris, sont conservés ent iers  e t  piqués sur épingle ou sur minutie; i l  e s t  fa-  
c i l e  d'obtenir l es  caractères de leur coloration e t  de leur  ornementatiop, d'examiner 
l a  forme de leur t ê t e  e t  de représenter d ' u n e  façon assez grossière une antenne e t  une 
a i l e ;  on ne peut f igurer  qu'une s i lhouet te  imprécise de l'armature génitale,  d o n t  cer- 
taines pieces, f rag i les ,  o n t  é té  fortement déformées par l e  dessèchement. 
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Or, i l  e s t  parfgitement possible de séparer 1 'abdomen d'un spécimen sec, de 
f a i r e  boui l l i r  l a  par t ie  détachée dans une solution de potasse, de la  monter entre deux. 
lamelles transparentes dans  du baume du Canada e t ,  enfin, de f ixer  l e  montage à l 'épin- 
gle portant l e  corps de 1 ' insecte;  tous les  dé ta i l s  des genitalia peuvent ê t r e  a ins i  ob- 
tenus par examen à u n  for t  grossissement du  microscope. Pour t an t  l'ensemble res te  f r a g i -  
l e  e t  d i f f i c i l e  à manipuler e t ,  comme nous l'avons d i t ,  i l  e s t  malaisé d 'effectuer  de 
bonnes figures des antennes e t  des a i l e s .  
I1 nous a paru préférable d'opérer de l a  façon suivante, en u t i l i san t  u n  spé- 
cimen mâle piqué sur épingle : tout d'abord l ' i n sec t e  e s t  examiné avec une loupe binocu- 
l a i r e  e t  tous l e s  caractères vis ibles  a ins i  (forme des différentes parties , chétosité,  
coloration) son t  consignés par é c r i t  sur une fiche portant l e  numérd de référence de 
1 'animal e t  des renseignements d 'ordre écologique; p u i s ,  1 ' insecte  e s t  mis à boui l l i r  
en ent ier ,  avec son épingle, dans de l ' eau  d i s t i l l é e ;  ses a i l e s  sont détachées au ras 
du thorax, en évitant d'endommager celui-ci;  l e  corps e s t  l a i s sé  plusieurs jours à f roid 
ou quelques minutes à chaud dans une solution de potasse, puis nettoyé avec de l ' a c ide  
acétique. L'insecte ayant é t é  transporté dans de 1 'eau d i s t i l l é e ,  une de ses antennes 
ou les  deux sont isolées e t  l a  t ê t e  e s t  séparée du tronc. Les différentes par t ies  sont, 
après déshydratation, montées dans du baume du Canada sur- une lame, les  antennes e t  l e s  
a i l e s  sous une lamelle, l a  t ê t e  de face e t  l e  tronc de profil sous une autre; l es  pattes 
ont é t é  auparavant écartées l e s  unes des autres e t  de l 'extrémité de l'abdomen, de fa- 
çon à ce que les  geni tal  i a  soient bien vis ibles;  lorsque les  cerques sont de grande t a i l  - 
l e ,  celui s i tué  d u  côté de l 'observateur e s t  enlevé, de façon à ce que les  pièces ca- 
chées entre les  cerques apparaissent. Ce procédé présente de grands avantages : antennes, 
a i l e s  e t  pièces génitales peuvent ê t r e  figurées en dé ta i l ;  l e s  proport ions des a r t i c l e s  
des pattes,  lesquelles sont maintenues à plat  entre lame e t  lamelle, peuvent ê t r e  obte- 
nues avec précision; enfin, l e s  collections sur lames sont peu f rag i les ,  fac i les  ii con- 
su l t e r  e t  à classer,  e t  tiennent peu de place. Par contre, ce t t e  méthode a l e  grave i n -  
convénient de 1 ' i r r éve r s ib i l i t é ;  l e s  caractères de coloration n'apparaissent p l u s ,  e t ,  
en raison de 1 'opacité des téguments, i l  e s t  souvent impossible de repérer 1 'emplacement 
des chètes du tronc. 
Les collections de Diptères obtenues par  capture à l ' é t a t  d'imagos n ' o n t  q u ' u n  
in té rê t  l imité e t  d'ordre purement biogéographique; e l l e s  n'apportent aucune information 
sur l a  nature des niches écologiques de ces insectes au cours de leurs stades préimagi- 
naux. 
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Par contre, lorsqu'on réa l i se  l 'élevage de larves de Diptères, on peut préci- 
s e r  1 es caractères des biotopes dans 1 esquel s el 1 es o n t  é té  recuei 11 i es e t  général ement , 
on obtient de nombreuses imagos mâles e t  femelles de la même espèce. Cela permet de 
conserver d 'une  p a r t ,  des spécimens sur épingles e t ,  d 'autre  p a r t ,  des exemplaires mon- 








ront é ta lés  de façon à présenter l a  face ventrale de leur.  armature génitale;  pour ces 
derniers, i l  faudra ve i l l e r ,  lors  du montage, ii ce que l e  p l a n  sag i t ta l  de l a  capsule 
génitale s o i t  parfaitement perpendiculaire ii l a  surface de la  lame (Planche I I I ,  F i g s .  
10 e t  11). 
Tous les  entomolog 
employé pour l a  chétosité l a  
de se reporter à son ouvrage 
Nous avons indiqué 
! 
s t e s  q u i  s e  sont occupés récemment de DoZichopodidae ont 
terminologie u t i l i s ée  par O .  PARENT e t  l e  lecteur e s t  p r ié  
les  longueurs re la t ives  des a r t i c l e s  de chaque pat te ,  de- 
puis sa hanche jusqu'au dernier a r t i c l e  de son ta rse ;  nous n'avons toutefois pas tenu 
compte du trochanter, t r o p  d i f f i c i l e  à mesurer; cela nous donne pa r  conséquent 8 chif-  
f r e s  pour chacune des 3 pattes d'un même côté. 
Tous les  entomologistes ne son t  pas d'accord au su je t  de l a  nomenclature pour 
l a  nervat ion a l a i r e  des DoZichopodidae e t  i l  ne nous appartient pas de nous prononcer 
ã ce su je t .  Nous adopterons donc l a  formule de O .  PARENT, q u i  numérote l e s  nervures lon- 
gitudinales de l ' avant  vers l ' a r r i è r e ,  sans ten i r  compte de l a  minuscule sous-costale 
( v o i r  Planche I ,  F i g .  3 ) .  Les figures d ' a i l e s  prennent beaucoup de place sur l e s  p l a n -  
ches; aussi n'en avons-nous représenté qu'une seule, ce1 le- de DoZichopus pZwnipes, dont 
l a  forme e s t  très par t icul ière .  Mais i l  e s t  a isé  de donner par  é c r i t  l es  principaux ca- 
ractères d'une a i l e  de Dolichopodide; l a  forme de quelques nervures, l es  rapports de 
longueur entre certaines d 'entre  e l l e s  ou entre des segments de nervures suff isent  pour 
decr i re  une a i l e .  Précisons que la  longueur de l ' a i l l e  e s t  comptée 3 par t i r  de l a  base 
de l'épaississement costal proximal e t  que l e  même chiffre  intervient dans l e  r appor t  
entre l å  longueur de l ' a i l e  e t  sa plus grande largeur. 
Les terminologies pour l e s  pièces génitales des DoZichopodidae e t  surtout 
leurs homologies ont é t é  for t  discutées. W. BUCHMANN consacre u n  important  mémoire ã 
ce t t e  question, en étudiant plusieurs espèces de chaque tribu. O . P .  NEGROBOV adopte des 
dénomi nations assez différentes  de ce1 1 es de BUCHMANN. La termi no1 og i  e proposée par H . 
ULRICH a ,  nous a - t ' i l  semblé, beaucoup plus de valeur que ce l les  des deux entomologistes .. 
précédents; comme ce l l e  de R. BAHRMANN, e l l e  e s t  basée sur les  positions des insertions 
musculaires observées par dissection; aussi nous a - t ' i l  paru préférable de 1 'adopter 
i c i .  Toutefois H .  ULRICH ne prend q u ' u n  seul exemple dans quatre des principales sous- 
familles de DoZichopodidae e t  nous 'avons d û  opérer pa r  analogies e t  non sans risques 
d 'erreurs (voir Planche I ,  F i g .  4 e t  Planche I I I ,  F i g .  5 ) .  
Les pièces les  plus "intéressantes" d ' u n  p o i n t  de vue taxinomique chez l e s  
DoZichopus sont 1 es "prolongements apicoventraux des basimères", assez fortement ch i t i -  
nises e t  d o n t  l a  forme n ' e s t  pas modifiée par l e  montage. Par contre, l e s  télomères 
sont fninces, f rag i les  e t  leur  forme e s t  moins f iab le  pour  une identification spécifique. 
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La plupart des DpZichopodidae q u i  f o n t  1 'objet  de l a  présente note o n t  é t é  
capturés, par 1 ' u n  de nous, au f i l e t ,  en fauchant au-dessus de plantes herbacées e t  de 
buissons. I ls  proviennent de l a  tourbière ã Sphaignes s i tuée au sud du lac  de l a  Godivell 
(a l t i tude  1200 m . ,  département du Puy-de-Dôme). Cette tourbière vient d ' ê t r e  par t ie l le-  
ment classée "Réserve Nationale". Beaucoup de DoZichopodidae effectuent 1 eur développe- 
ment larvaire  dans le  sable ou la vase, sur les  plages de collections d'eau stagnante; 
mais d 'autres  vivent, au cours de leurs premiers stades, dans la-terre de prair ies  hu- 
mides (P .  TREHEN) . Les 1 arves de cer ta i  nes espèces s 'accommodent de mi 1 i eux aquatiques 
ripicoles temporaires e t  supportent f o r t  bien une alternance d'émersions e t  d'immersions. 
Les imagos de DoZichopodidae volent bien e t  vivent plusieurs semaines, bien 
que l e s  mâles de certaines espèces ne semblent pas s e  nourrir. Aussi pourra- t 'on les  
trouver f o r t  loin de leurs gî tes  larvaires.  Rien ne prouve donc que les  spécimens cap- 
turés au-dessus de l a  tourbière de Godivelle se  soient développés, au cours de leurs 
premiers stades, dans ce1 le-ci ou même en bordure de cel le-ci .  
La présente note consigne seulement une première étape de notre étude e t  nous 
comptons réa l i se r  1 'élevage de larves recuei l l ies  dans l a  tourbe ou dans la  vase au 
bord de l a  tourbière. En e f f e t ,  on e s t  encore très mal .renseignë sur les  habitats de 
l a  plupart des espèces de DoZichopodidae au cours de leur vie préimaginale e t  nous es- 
pérons pouvoir apporter une contribution à ce su je t .  
Voici une l i s t e  des espèces reprgsentées dans l a  pe t i t e  collection constituée 
par l 'un  de nous, en 1979, 3 Besse-en-Chandesse e t  autour de la  tourbière de la  Godivelle. 
. 1 - DoZichopus pZmipes (Scop.) (Planche I ,  F igs .  1-7) : cè t t e  espèce ayant é t é  
décr i te  d'une manière beaucoup t rop  succincte jusqu ' ic i ,  i l  nous a paru u t i l e  d'en don- 
ner une nouvel 1 e description, en faisant  porter 1 'accent sur certains caractères. 
Imago 8 : face blanc argent, à bords latéraux convergents jusqu'ã l a  m i -  
hauteur de la  t ê t e ,  parallèles au delã; partie l a  plus é t r o i t e  de l a  face large comme 
1/6 de l a  largeur de la t ê t e ;  l e  clypeus, anguleux à son extrémité, dépasse t r è s  légè- 
rement l e  niveau du bord inférieur des yeux. Front  ver t  mat, ainsi  que l 'occiput.  Qua- 
t r e  minuscules soies postocellaires; les  chètes postverticaux ne sont pas plus longs 
que les  postoculaires e t  son t  presque dans l'alignement de deux-ci. De chaque côtk, les 
'9  postoculaires supérieurs sont noirs e t  les  suivants jaunes. Antenne : a r t i c l e s  1 e t  2 
jaune roux, ainsi  que l a  par t ie  proximo-ventrale de l ' a r t i c l e  3; l e  res te  e s t  nojr; 
troisigme a r t i c l e  environ 1,5 fo is  plus long que large vu  de prof i l ;  rapport de longueur 
entre l ' a r t i c l e  2 de l ' a r i s t a  e t  l ' a r t i c l e  1 : 2,0, Trompe e t  palpes pe t i t s  e t  noirs. 
Mesonotum vert  e t  légèrement terni par u n  poudré; une bande brunâtre i l'emplacement de 
chaque serie de chètes dorso-centraux. Scute1 lum ver t ,  Pleuri tes  thoraciques 8 épais 
poudré g r i s .  Propleures avec des soies blanches, De chaque côté, 11 chètes acrosticaux 
\ 
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relativement grands, 6 do, 2 huméraux presque de même t a i l l e ,  une chétosité complète el' 
de nombreux chétules sur l a  face antérieure du mesonotum. Scutellum vert  avec 2 chètes,z 
Pattes jaunes; toutefois les  hanches I I  e t  I I I  sont noires, sauf 8 leur apex, l e s  t i b i a  
I I I  sont brunis 8 leur  apex, les  4 derniers a r t i c l e s  des tarses  I e t  les  tarses  I I  e t  1 
I I I  dans leur in tégra l i té  sont noirs. Rapports de longueur des a r t i c l e s  : Patte I : 
53.84.89.44.21.18.13.12 ; Patte I I  : 40.104.137.34.24.20.10.9 ; Patte I I I  : 30.110.133. 
54.49.37.22.13. Chétosité des pattes entièrement noire; hanche I : nombreux chêtes e t  , 
chétules antérieurs ; hanche I I  : 1 grand chète externe e t  plusieurs pe t i t s  ; hanche 
I I I  : 1 chète e t  1 chétule externes; fémurs I I  e t  I I I  : 1 préapical antérieur ; t i b i a  I, 
2 antéro-dorsaux, 2 postéro-dorsaux, 1 postéro-ventral , une sé r i e  apicale ; t i b i a  I I  : 
t r è s  grêle,  mais renf lé  i3 son extrémité : 1 antéro-dorsal, 1 postéro-dorsal, 1 anté- 
r ieur ,  1 antéro-ventral, 1 sé r i e  apicale ; t i b i a  I I I  : 6 antéro-dorsaux, 1 dorsal, 4-5 
postéro-dorsaux, 1 antéro-ventral ; protarse I I  I : 2 antéro-dorsaux, 1 antéro-ventral , 
1-2 ventraux beaucoup plus courts. La pat te  I I  e s t  caractérisée par l'ornementation du ' 
protarse, couvert de soies noires e t  foliacées,  dont les  la té ra les  sont particulièrement 
longues. Aile : r appor t  longueur sur largeur : 2,78; l es  nervures longitudinales 2 e t  
3 sont progressivement divergentes; l a  longitudinale 3, courbée en S, devient ensuite 
presque para l lè le  iï l a  longitudinale 2;  une échancrure iï l 'extrémité de l a  longitudina- 
l e  5 ; secteur anal de l ' a i l e  t r ê s  développé 
rapport de longueur entre l e  deuxième segment de l a  longitudinale 4 e t  l a  transverse 
postérieure : 2,8 ; rappor t  de longueur entre l e  dernier segment de l a  longitudinale 5 
e t  l a  transverse postérieure : 1,8.  Cuillerons jaunes à c i l s  noirs. Balanciers jaunes. 
Capsule génitale ( C )  presque noire ; cerques jaunes 8 bord noir ; prolongements ventraux 
des basim'ees ( V )  courts, avec 3 soies ; télomères (i) courbés en S ,  avec 2 chêtes e t  
5 chétules ; prolongements apico-ventraux des basimères (A)  presque recti1 ignes, avec 
2 chètes, 3 chétules e t  u n  élément d i s ta l  spiniforme ; appendice dorsal ( D )  régulière- 
ment incurvé ; cerques (Ce) avec de longs prolongements. 
1 
I 
; nervure anale peu marquée e t  incomplète I 
Longueur de l ' a i l e  : 4,2  mm. 
L'unique exemplaire que nous venons de décrire s ' é ca r t e  assez nettement de 
ceux décr i t s  par O. PARENT e t  par A . A .  STACKELBERG;  en e f f e t ,  l a  face e s t  blanc argent 
e t  l a  chétosité des pattes quelque peu différente.  I1 s e r a i t  nécessaire de comparer les  
pièces génitales.  Le f a i t  que l e  clypeus de l'exemplaire décr i t  i c i  dépasse légèrement 
1 e n i  veau inférieur des yeux 1 e rapproche des MacrodoZichopus . Doliehopus plwnipes a 
une répart i  t i o n  géographique remarquablement vaste; el 1 e s 'étend sur presque toute 
1 'Eurasie depuis 1 'Atlantique jusqu ' au  Pacifique e t  comprend aussi 1 'Amérique du Nord. 
11 e s t  f o r t  possible que, malgré l e s  apparences, ce t t e  espèce en comprenne en f a i t  plu- 
sieurs.  
d i t e  "Prés sur l e  Lac". 
Le mâle décr i t  i c i  a é t é  capturé l e  13.07.1979 au-dessus de la  tourbière plate 
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2 - Doliehopus nigricomis  (Meigen) . Cette espèce. se  caracteri se surtout par  1 a 
forme des tarses I ;  cependant, plusieurs autres espèces d'Europe orientale ayant l e  mê- 
me caractère, i l  nous a paru u t i l e  de donner i c i  une nouvelle description, en insis tant  
sur la morphologie des pièces génitales. 
Imago c? (Planche I ,  F i g .  8 e t  Planche I I ,  F i g s .  1-6) : face blanc argent 5 
côtés convergents jusqu'au milieu de la  t ê t e ,  paral lè le  au-delà; clypeus non s a i l l an t ,  
5 limite d is ta le  presque droi te  e t  s i tuée bien au-dessus du niveau inférieur des yeux; 
face, dans  sa partie la plus é t ro i t e ,  large comme 1/8 de la  largeur'de la tê te .  Front  
vert  métallique. Occiput vert  terni de gris. Deux paires de minuscules soies postocellai- 
res; les  2 chètes postverticaux s 'a t tachent  sur une droi te  j o i g n a n t  les chètes postocu- 
l a i r e s  de la  deuxième paire e t  sont beaucoup plus longs que les chètes postoculaires; 
de chaque côté, les 5 postoculaires supérieurs sont noirs, les  suivants sont c la i r s .  
Antennes entièrement noires, sauf la  face ventrale de l ' a r t i c l e  1, q u i  e s t  roussâtre; 
a r t i c l e  3 environ 1 , 5  fo i s  plus long que large v u  de prof i l ;  a r i s t a  dorsale; rapports 
de longueur entre l ' a r t i c l e  2 de l ' a r i s t a  e t  l ' a r t i c l e  1 : 1 , 7 .  Trompe pe t i te  e t  noire; 
palpes minuscules e t  noirâtres.  Mesonotum vert  métal lique avec 2 bandes cuivrées de 
part e t  d 'autre de la  double rangée d'acrosticaux; scutellum vert ;  pleurites verts,  lé-  
gèrement ternis  de gris. De chaque côté 11-12 acrosticaux, 6 dc, 1 chète e t  1 chétule 
huméraux e t  de nombreux chétules sur l a  face antérieure du thorax;  mesonotum 5 chétosi- 
t é  complète, mais i l  n'y a pas de posthuméral interne e t  i l  n 'y a q u ' u n  seul notopleural. 
Scutellum : 2 chètes seulement. Pattes jaunes; toutefois les  hanches I I  e t  I I I ,  l e  t i b i a  
I I I  5 son apex, l e  dernier a r t i c l e  d u  t a rse  I ,  l e  ta rse  I I  à l 'exception du protarse e t  
l e  tarse  I I I  en ent ier  sont sombres. Rapports de longueur des a r t i c l e s  des pattes : 
Patte I : 61.101.130.85.58.46.39.19 ; Patte I I  : 44.146.186.103.50.42.32.19 ; Patte I I I  : 
38.156.190.99.82.50.32.19. Hanche I : 7 chètes noirs alignés e t  des chétules, d o n t  l a  
plupart sont c la i r s  ; hanche I I  : 1 chète externe e t  des chétules noirs ; hanche I I I  : 
1 chète externe e t  1 chétule ; fémur I : 1 chétule préapical antérieur ; fémurs I I  e t  
I I I  : 1 chète préapical antérieur ; t i b i a  I : 2 antérieurs,  2 antéro-dorsaux, 2 postéro- 
dorsaux, 1 sér ie  apicale ; t i b i a  I I  : 5-6 antéro-dorsaux, 2-3 postéro-dorsaux, 1 sé r i e  
apicale ; t ib ia  I I I  : 4-5 antéro-dorsaux, 7-8 pos'téro-dorsaux, 1 antéro-ventral, 1 sé r i e  
apicale ; tarse  I : dernier a r t i c l e  élargi e t  couvert de nombreuses soies noires ; t a r se  
I I I  : 3 pe t i t s  antéro-dorsaux, 3-4 g rands  postéro-dorsaux, 5 ,pe t i t s  antéro-ventraux. 
Aile : r a p p o r t  longueur sur largeur : 3,18 ; les  longitudinales 2 e t  3 sont régulière- 
ment e t  t rès  faiblement divergentes, sauf près de leur extrémité, où e l l e s  l e  sont beau- 
coup plus ; longitudinale 4 t rès  faiblement courbée en S e t ,  au-delà de la  courbure, 
convergente avec la longitudinale 3 ; bord de 1 ' a i l e  échancré 5 1 'extrémité de la  longi- 
tudinale 5 ; r a p p o r t  de longueur entre l e  deuxième segment de 4 e t  l a  transverse posté- 
rieure : 3,4 ; rapport  de longueur entre l e  dernier segment de 5 e t  l a  transverse posté- 
r ieure : 1 , 5  ; nervure anale courte e t  peu marquée. Cuillerons jaunes à c i l s  noirs. Ba- 
, " . *--" 
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lanciers jaunes. Capsule génitale ver t  brunâtre ; cerques jaunes a bord b r u n  foncé. Pro- ,  
avec 3 chétules près de leur extrémité e t  une crête  denticulée interne ; télomères cou- 
dés, tronqués à leur extrémité e t  avec 3 chétules ; prolongements apico-ventraux des 1 
D basimères arqués, avec 8 chètes, d o n t  3 seulement sont de grande t a i l l e  ; celui q u i  e s t  i 
f 
si tué à 1 'apex e s t  court, épais e t  cy1 indrique ; appendice dorsal courbé en S ; cerques 
avec de 1 ongs prol ongements. 
I 
longements ventraux des basimères particulièrement longs e t  é t r o i t s  en vue de prof i l ,  I 
i 
I Longueur de 1 ' a i l e  : 6,2 mm. k 
1 
3 - Doliehopus n igr i comis  e s t  encore une espèce vaste répar t i t ion;  e l l e  e s t  
répandue dans une grande par t ie  de l'Europe e t  en Amérique du Nord. Nous l'avons captu- ; 
.r" ' 
" Yr b 
rée l e  8.6.1979 sur l a  bordure e s t  de la tourbière en fauchant au f i l e t  dans l a  végéta- i 
t ion herbacée. 
I 
E 
Doliehopus atratus (Meigen). 11 e s t  fort  bien caractérisé par 1 'abondante ché-' 
t o s i t é  du protarse I I I .  Pour t an t ,  nous avons cru bon de donner les  caractères des pièces 
génitales mâles e t  de les  f igurer .  
Imago o" (Planche I I ,  F i g s .  7-9) : prolongements.ventraux des basimères t r è s  ! 
courts e t  épais v u s  de prof i l ;  télomères régulièrement arqués, arrondis 5 leur extrémi- 
t é  e t  avec 3 chétules; prolongements apicoventraux des basimères coudés presque ii angle 
dro i t ,  en forme d'enclume 5 leur extrémité, avec 2 chètes e t  1 chétule; appendice dor- 
sal  fortement courbé en s; cerques avec de longs prolongements. 
L ' a i  re géographique de 1 'espèce semble 1 imitée à 1 ' Europe occi dental e ,  cen- 
. t r a l e  e t  méridionale, depuis l e  nord de l'Espagne au  sud jusqu'au Danemark au nord. Au 
cours de leurs premiers stades,  les  D. atratus se  dévelop,pent dans l a  vase sur les b e r - .  
ges de cours d'eau lents  en plaine e t  sur les  bords d'étangs. 
Cette espèce e s t  abondante au-dessus de l a  tourbière de la  Godivelle; nous 
l'avons capturée pendant tout l e  mois de Juin e t  l a  première quinzaine du mois de Ju i l -  I 
l e t .  
4 - DoZiehopus ungulatus Linné. H. ULRICH a décr i t  en détai l  ses geni ta l ia .  Cette 
espèce e s t  répandue dans toute 1 'Europe depuis 1 'Espagne au sud jusqu ' a u  nord de l a  
Suède; e l l e  e s t  connue aussi du  Caucase e t  de 1 'Al ta i .  Les larves de D. ungulatus se  
développent dans  l a  t e r r e  de pra i r ies  marécageuses e t  dans l a  vase sur les  rives de 
Cours d'eau lents .  
Cette espèce e s t  également t r è s  bien représentée dans les  sagnes Ide la  Godi- 
vel le  mais sa période de vol a é t é  plus tardive que ce l le  de D. atra tus;  nous ne l'avonl 
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5 - Doliehopus sphaghatiZis n .  sp. 
i 
Imago 8 (Planche I ,  F i g .  9 e t  Planche I I ,  F i g s .  10 e t  11). Face à poudrë gris 
foncé; ses bords latéraux sont convergents, j u squ ' à  l a  mi-hauteur de l a  face e t  diver- 
gents au-delà; dans sa par t ie  la  plus é t ro i t e ,  la face a l e  1/6 de l a  largeur de l a  t ê t e .  
Clypeus légèrement s a i l l a n t  en museau; son bord inférieur,  légèrement incurvé, e s t  loin 
d 'a t te indre l e  niveau du bord infêrieur des yeux. F r o n t  ver t  terni  par u n  poudré gris. 
Occiput gris à r e f l e t s  violacés. H u i t  soies postocellaires. Les 2 chètes postverticaux, 
presque alignés avec l e s  chètes postocu?aires, ont l a  même t a i l l e  que ceux-ci; l e s  chè- 
tes  postoculaires s o n t  tous  noirs. Antennes entièrement noires; leur a r t i c l e  3 e s t  en- 
viron aussi long que large v u  de prof i l ;  rapports de longueur entre l ' a r t i c l e  2 e t  l ' a r -  
t i c l e  1 de l ' a r i s t a  : 1,6 .  Trompe pe t i t e ,  noire, e t  logée dans l'échancrure ventrale 
entre l e s  yeux; palpes p e t i t s  e t  b r u n  noir. Mesonotum e t  scutellum entièrement vert 
b r i l l an t ;  pleuri tes  thoraciques ver t s  à poudré gris. De chaque côté 1 grand e t  1 p e t i t  
chètes humérauxa 10-11 acrosticaux assez grands, 6 dc e t  i e  tres nombreux chétules sur 
l a  face antérieure d u  thorax; mésonotum iï chétosité complète, mais avec un seul noto- 
pleural. Scutellum très par t icu l ie r ,  nettement bilobé, avec 2 grands chètes e t ,  de par t  
e t  d 'autre,  2 chétules, en outre avec un grand nombre de soies c la i res  éparpillées en- 
I 
t r e  l e s  2 grands chètes. Pattes entièrement noires e t  à chétosité noire, d o n t  certains 
él ëments sont  remarquabl ement longs e t  fo r t s .  Rapports de 1 ongueur des a r t i c l e s  des 
pattes : Patte I : 29.69.70.34.14.8.8.9 ; Patte I I  : 30.88.98.51.26.22.17.12 ; Patte 
I I I  : 33.93.108.42.49.30.20.14. Le protarse I I I  e s t  donc p l u s  court que l ' a r t i c l e  sui- 
vant ; i l  e s t  renf lé  ti sa base e t  progressivement atténué. Hanche I : plusieurs chètes 
e t  chétules ; hanche I I  : 1 chète e t  des chétules ; hanche I I I  : 1 seul chète externe ; 
fémur I : 1 p e t i t  préapical postérieur ; femurs I I  e t  I I I  : 1 grand préapical antéro-dor- 
sal  ; t i b i a  I : 1 antéro-dorsal suivi d'une sér ie  d'ëlëments plus courts, 1 dorsal, 3 
postéro-dorsaux, 2 postéro-ventraux ; t i b i a  I I  : 3 antéro'dorsaux, 1 dorsal, 2 postéro- 
dorsaux, 1 antéro-ventral , une sé r i e  apicale ; t i b i a  I I I  : 5 antéro-dorsaux, 1 dorsal , 
4 postéro-dorsaux, 1 antéro-ventral , une sér ie  apicale ; protarse I I I  : 1 antéro-dor- 
sal e t  2 postéro-dorsaux. Aile assez régulièrement enfumée dans sa moitié antérieure 
(entre  les  longitudinales 1 e t  4) ; rapport longueur sur largeur : 2,91 ; costale épais- 
s i e  de p a r t  e t  d 'autre  de l 'extrémité de l a  longitudinale 1 ; 'extrémité de l a  longitu- 
dinale 4 bien en avant de l 'apex de l ' a i l e  ; l e  bord de l ' a i l e  forme u n  angle obtu à 
l 'extrémité de la  longitudinale 4 ; longitudinales 2 e t  3 régulièrement e t  faiblement 
divergentes, e t  bien davantage près de leur extrémité; longitudinale 4 assez fortement 
courbée en S e t ,  au-delà de l a  courbure, presque paral lè le  à l a  longitudinale 3 ; bord 
de 'I ' a i l e  échancrë à 1 'extrémité de l a  longitudinale 5 ; nervure anale' assez longue e t  
bien marquée ; rapport de longueur entre  l e  deuxième segment de la longitudinale 4 e t  
l a  transverse postérieure : 3 , l  ; r appor t  de longueur entre l e  dernier segment de l a  
1 




1-anciers jaunes. Capsule génitale presque noire ; cerques ochracés ã bordure noire ; i 
prolongements ventraux des basimères courts e t  avec 1 chëte assez développé ; télomères' 
de forme polygonale avec des expansions lame1 1 a i r e s  e t  pointues ; prolongements apico- 
ventraux des basimëres en forme de t e t e  de cygne avec 2 groupes de 2 grands chètes e t  2 
pe t i t s  chètes i sol és ; cerques i3 prolongements remarquablement courts , mais avec de tri+ 
nombreux chêtes arqués. 
+ I 
t 
Longueur de l ' a i l e  : 4,2-4,3 mm. 
Doliehopus sphagnatilis se  rapproche beaucoup de D. immaculatus (Becker) , mait 
s 'en sépare par deux bons caractëres : l e  protarse I I I  a 3 chëtes dorsaux e t  non pas 2; 
d 'autre p a r t  l e s  cerques s o n t  dépourvus de dents rectangulaires, alors qu ' i l  en ont che, 
D. imacula tus .  D. sphagnatiZis présente deux caractëres t r è s  p a r t i  cul i e r s  , 1 a f a ib l e  
longueur de son protarse I I I  e t  l a  forme e t  l a  c i l i a t ion  de son scutellum. 
Deux mâles de ce t t e  espèce o n t  é té  capturés au sud de l a  tourbière de l a  Godi 
vel le  ( les  Crouzeix) l e  07.08.1979. 
6 - Poecilobothrus nobiz i tatus  (Linné). Cette espèce e s t  connue de toute l'Europe 
- Elle ne semble pas frëquente dans la Réserve de l a  Godibelle car nous ne 1 'avons captu; 
ree qu 'une  fo i s ,  l e  09.08.1979. 
7 - Xiphandrium m o n o t r i e h  (Loew) . I1 a é t é  f o r t  bien décr i t  pa r  O.  PARENT; pour 
t an t  i l  n ' e s t  pas i nu t i l e  de refigurer les  geni ta l ia  (Planche I I ,  F ig .  1 2 ) .  Nous voyons 
que l e s  télomëres sont coudés e t  terminés par  une formation triangulaire,  q u i  a une ran 
gee de for tes  soies e t  une autre,  recourbée en crosse, i3 son apex; les  cerques, t r ë s  df 
veloppés, se montrent, de profil  e t  dans leurs  2/3 distaux, sous forme d'un triangle 
rectangle al longé e t  avec une t rès  1 ongue soi e apical e. 
.L'unique exemplaire a é t é  capturé l e  21.VI.1979 sur de l a  végétation basse 
en bordure du lac de Godivelle. 
8 - Eutarsus aulieus (Meigen). I1 e s t  commun dans toutes les  parties tempérées 
d'Europe e t  surtout dans l e s  régions de basse montagne. I1 e s t  représenté aussi en 
Afrique d u  Nord e t  en Asie Mineure. Ses larves se  développent dans l a  t e r r e  mouillée 
en bordure de sources e t  dans l ' hab i t a t  madicole. 
Ce p e t i t  Dolichopodide a é té  capturé au-dessus du tapis de Sphaignes dans l a  
région de l a  tourbière d i t e  des "Pies sur l e  lac'' en Août 1979. 
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9 - Chrysotus arvemicus n .  sp. 
Imago ci" (Planche I I I ,  F i g s .  1-3) : Yeux cohérents sur l a  moitié de leur hau- 
teur ,  tì peine séparés de p a r t  e t  d 'autre;  front e t  occiput verts légèrement ternis.  de 
gris. I1 n'y a que 2 postocellaires, relativement grands; l es  2 postverticaux, s ' a t t a -  
chant sur l a  droi te  qui  r e l i e  les postoculaires' supérieurs, sont de même t a i l l e  que 
ceux-ci; de chaque côté, l es  11 postoculaires supérieurs sont noirs, les  suivants c l a i r s .  
Antenne noire ; a r t i c l e  1 couvert de c i l s  courts ; a r t i c l e  3 moins long que large de 
profil  e t  avec de longs c i l s  ; a r i s t a  dorsale, il longue c i l i a t ion  ; rapport de longueur 
entre son a r t i c l e  2 e t  son a r t i c l e  1 : 13,2. Trompe minuscule e t  noire. Palpes de forme 
losangique, environ 2 fo i s  plus longs que larges e t  brunâtres. Mesonotum e t  scutellum 
vert  b r i l l an t ;  pleurites thoraciques légèrement ternis  de gris. De chaque côté, 3 humé- 
raux de t a i l l e  t r è s  inégale, d o n t  l ' u n  e s t  u n  chétule, 6 acrosticaux dont l a  longueur 
e s t  bien supérieure 8 ce l le  de 1 'espace qu i  sépare l e s  2 rangées, 6 de l a  même t a i l l e ,  
sauf l e  premier q u i  e s t  beaucoup plus court que les  autres,  1 présutural , 1 sutural , 1 
supraalaire, 1 notopleural. Scutellum : 2 chètes. Pattes noires, sauf l 'apex du fémur I ,  
l e  t i b i a  I e t  l e  ta rse  I, q u i  sont ochracés, e t  l e  t i b i a  I I  e t  l e  tarse  I I ,  q u i  sont 
bruns.  Rapports de longueur des a r t i c l e s  des pattes : Patte I : 46.88.93.45.23.15.12.12 ; 
Patte I I  : 44.105.108.53.25.18.14.13 ; Patte I I I  : 40.120.133.40.32.18.12.12. Hanche 
I I I  : 1 long chète externe ; trochanter I I I  : 1 chète ; fémur I : une sé r i e  longitudi- 
nale antéro-ventrale e t  une sér ie  postéro-ventrale de chètes u n  peu moins longs que l e  
travers ; fémur I I  : une sé r i e  antéro-ventrale e t  3-4 chètes postéro-ventraux près de 
l 'apex ; fémur I I I  : 5-6 chètes antéro-ventraux alignés sur l e  1/3 dis ta l  ; t i b i a  I : 
antéro-dorsal court ; t i b i a  11 : 3 antéro-dorsaux, d o n t  1 apical ; t i b i a  I I I  : 2 antéro- 
dorsaux, 2 postéro-dorsaux e t  une sé r i e  apicale. Rapport  longueur sur largeur de 1 ' a i l e  : 
2,45 ; longitudinale 2 presque rect i l igne ; la longitudinale 3 e t  l e  dernier segment 
de l a  longitudinale 4 s o n t  presque parallèles ; l a  longitudinale 4 a t t e i n t  1 'extrémité 
de l ' a i l e  u n  peu au-dessus de son apex ; nervure anale nette ; rappor t  de longueur entre  
l e  deuxième segment de la  longitudinale 4 e t  l a  transverse postérieure : 2,4 ; rapport 
de longueur entre l e  dernier segment de la longitudinale 5 e t  l a  transverse postérieure : 
3,5. Cuillerons 8 c i l s  c l a i r s .  'Balanciers jaunes. Capsule génitale verdâtre e t  globuleu- 
se  ; télomères beaucoup plus longs que les cerques, incurvés ti leur extrémité e t  tron- 
qués formant u n  angle apical aigu ; prolongements ventraux des basimères terminés en 
' ' tête d'oiseau'' caractérist ique,  avec des s t r i e s  rayonnantes. 
Longueur de l ' a i l e  : 4,2-4,3 mm. 
Chrysotus arvemicus se  rapproche de ehr. kowarzi Lundbeck, mais s ' en  sépare 
par  de nombreux caractères, d o n t  voici quelques-uns : . l e  t i b i a  I e s t  jaune, e t  non pas . 
noir;  l ' a r i s t a  antennaire e s t  nettement dorsale, e t  non pas presque apicale; i l  n'y a 
pas de c i l i a t ion  sur l e  t i b i a  I I I .  
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i Un seul exemplaire a é té  pris en J u i l l e t  1978 en bordure de l a  Couze Pavin à 
Besse-,en-Chandesse (63) .  i 
10 - Campsimemus curuipes (Fallen). I1 
l a  Scandinavie, les  I les  Canaries, Madère e t  l 'Afrique du Nord. Sa larve se  développe 
dans l a  vase en bordure de marécages. 
e s t  répandu dans toute 1 'Europe, y compris i 
i 
i 
i Plusieurs individus des deux sexes o n t  é t é  pris dans l a  zone à Sphaignes du 
c l ac  de la  Godivelle, l e  3.X.1979. 
i 
1 
11 - Campsiwemus Zoripes (Haliday). Son a i r e  de répart i t ion e s t  moins étendue que 
ce1 l e  de 1 'espèce', précédente e t  sem61 e 1 imitée ã 1 ' Europe occidental e e t  septentrional e.  i 
Au cours de leurs premiers stades, l e s  C. Zoripes se  développent dans la  t e r r e  mouillée 
vient d ' ê t r e  question. 
12 - Clinocampsicnemus 
Imago d' (Planche 
pl us étroi  t e ,  1 arge environ 
ou seulemen't! humide. 
? 
E 
Un mâle a é t é  pris en même temps que les  exemplaires de C. curuipes, d o n t  i l  
t 
? 
r depuytoraci n .  sp. > 
XII, F i g s .  4-11). Face 8 poudré gris c l a i r  ; sa partie la  
comme 1/10 de l a  largeur de l a  t ê t e ,  e s t  s i tuée 8 mi-hauteur 
4 
i 
de ce1 1 e-ci ;. u n  1 éger s i l  1 ori transversal marque la 1 imite supérieure d u  clypeus, q u i  
e s t  s a i l l an t  en museau ; l e  bord infér ieur  du clypeus, rec t i l igne ,  e s t  bien au-dessus du 
niveau inférieur des yeux. Front e t  occiput b r u n  noirâtre,  avec u n  léger poudré gris. 
Occiput plan, voire même léggrement excavé en a r r i è r e  de l a  s a i l l i e  ocellaire.  Une paire 
de m i  nuscul es soi es ocel 1 ai res ; chaque chète postverti cal e s t  presque dans 1 ' a l  ignement 
de l a  rangée de chètes postoculaires s i tuée  du même côté e t  i l  e s t  à peu près de la  même 
t a i  11 e que ces derni ers ; chètes postocul a i  res cl a i r s .  Antennes entièrement noires ; ar-  
t i c l e  1 glabre ; a r t i c l e  3 vu de prof i l  1,6-1,7 fo i s  plus long que large e t  tronqué o b l i -  
quement i son apex ; caractère tout à f a i t  par t icu l ie r ,  l ' a r i s t a  s 'a t tache d u  côté exter- 
ne sur l ' a r t i c l e  3 ; e l l e  s ' i n sè re  u n  peu en a r r i è r e  de l 'apex de ce t  a r t i c l e  e t  a une 
pubescence longue ; rapport de longueur entre l ' a r t i c l e  2 e t  l ' a r t i c l e  1 de l ' a r i s t a  : 
C,5. La trompe, é t ro i t e  e t  brunâtre, e s t  presque aussi longue que l a  t ê t e  lorsqu'elle 
e s t  en extension ; ses labelles sont peu sär l lan ts .  Palpes bruns, remarquablement grands ,  
de contour ovoïde, environ 2 fo i s  plus longs  que larges,  avec chacun 2 forts chetes api- 
C a u x  de t a i l l e  inégale. Tronc brun  noir ,  terni par u n  poudré g r i s  sur l e s  pleures thora- 
ciques ; chètes d u  t ronc  de couleur b run  c l a i r .  Chètes acrosticaux nettement bisériés ; 
leur  longueur e s t  inférieure à l a  distance séparant les  deux rangées. De chaque côté, 1 
seul huméral, 5 dc de t a i l l e  légèrement croissante de l 'avant  vers l ' a r r i è r e ,  1 posthu- 
méral interne, 1 présutural, 2 supraalaires,-en outre 10-12 chétules sur l a  face anté- 








I en en t ie r ,  les  a r t i c l e s  3 à 5 des tarses  I I  e t  les a r t i c l e s  4 e t  5 des tarses  I I I  sont 
sombres. Rapports de longueur des a r t i c l e s  des pattes : Patte I : 45.59.53.28.14.9.5.7 ; 
Patte I I  : 23.67.74.32.19.15.8.8 ; Patte I I I  : 20.71.101.22.30.20.12.11. Hanche I : 6 
chètes antérieurs ; hanche I I  : 2 chètes e t  1 chétule externes ; hanche I I I  : 1 seul 
chète externe ; fémur I : 1 préapical postéro-ventral ; fémur I I  : 1 grand chète préapi- 
cal antéro-ventral , d'autres  chètes plus courts formant une sér ie  antéro-ventrale e t  
une sé r i e  postéro-ventrale ; fémur III  fortement renflé : 1 ventral au 1 /7  d i s ta l  e t  1 
antérieur préapical plus grand ; t i b i a  I I  : 2 antéro-dorsaux, 1 dorsal, 3 apicaux ; 
t i b i a  I I I  : 3 antéro-dorsaux, 2-3 dorsaux, parfois 1 postéro-dorsal, 3 apicaux. Aile : 
rapport longueur sur largeur : 2,86 ; l a  nervure costale a t t e i n t  1 'extrémité de l a  lon- 
gitudinale 4 ; l es  nervures longitudinales 2 ,  3 e t  4 sont presque recti l ignes e t  régu- 
lièrement divergentes ; l e  bord de l ' a i l e  n'a pas d'échancrure ; l a  nervure anale e s t  
réduite à l ' é t a t  de spuria ; l 'apex de l ' a i l e  e s t  à mi-distance entre l 'extrémité de l a  
longitudinale 4 e t  de ce l l e  de l a  longitudinale 5 ; rapport de longueur entre l e  deuxiè- 
me segment de l a  longitudinale 4 e t  l a  transverse postérieure : 4 , l  ; rapport de lon-  
gueur entre l e  dernier segmenk de l a  longitudinale 5 e t  l a  transverse postérieure : 1,8. 
Cuillerons c l a i r s  à c i l s  c l a i r s .  Balanciers jaunes. Genitalia : capsule noire, cerques 
bruns. Les télomères semblent solidaires de la  capsule et-  leur par t ie  d i s t a l e  a une for- 
me losangique en vue de profil  ; près de leur apex, i l s  portent u n  chète claviforme (non 
vis ible  sur la  f igure de prof i l )  dir igé vers l e  plan sag i t t a l .  Le prolongement dorsal 
du basimère, court e t  grêle,  porte quelques soies à son extrémité ; l e  prolongement ven- 
t r a l  du basimère, beaucoup plus l o n g ,  a u n  chète claviforme apical.  L'opisthypandrium, 
en vue ventrale, a ses côtés parallèles,  puis convergents, e t  s e  termine par u n  lobe 
subtriangulaire. 
Longueur de l ' a i l e  : 2,4 mm. 
Imago 9 (Planche I I I ,  F i g s .  12-14). Elle e s t  absolument semblable au mâle ; 
ses cerques sont de t r è s  pe t i t e  t a i l l e .  Sur l a  lëvre inférieure de l a  fente génitale 
sont 4 paires d'épines assez courtes. Un puissant apodème en gouttière e t  fortement chi- 
t i n i sé  s'étend depuis la  fente  génitale jusque dans l e  segment abdominal 4 ,  lorsque l ' i n -  
secte e s t  en extension. 
Deux mâles e t  deux femelles ont é t é  capturés l e  3.X.1979 au-dessus de Sphai- 
gnes dans l a  tourbière de l a  Godivelle. 
Nous avons l e  p l a i s i r  de dédier ce t te  espèce à M. P. de PUYTORAC, Professeur 
à l ' un ivers i té  de Clermont-Ferrand e t  Directeur de l a  Station Biologique de Besse. 
CZinocavpsienemus depuytoraci appartient manifestement ã l a  sous-famil l e  des 
Camps{enenrinae, bien q u  ' i 1 ne possède pas tous 1 es caractères communs aux représentants 
de cel le-ci .  C'est  ainsi  que son occiput n ' e s t  pas convexe, mais t r è s  légèrement excavé 
e t  que sa trompe e s t  longue, au l ieu d ' ê t r e  courte ; l e s  nervures longitudinales d e  l ' a i -  
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l e  3 e t  4 ne sont pas parallèles,  mais divergentes ; enfin son armature génitale e s t  re- 
lativement développée e t  ses pièces sont sa i l lan tes  hors de l a  capsule, mais e l le .par ta -  
ge ce caractère avec les  AcropsiZus, qu 'on  place parmi les  C q s i m z e m h a e .  
CZinocmpsimemus depuytoraci semble n 'appartenir 5 aucun des genres de Doli- 
chopodidae connus jusqu ' ic i ;  nous avons donc cru devoir distinguer u n  genre nouveau, 
que nous appellerons Clinocampsimems. Les Diptères de ce t t e  espèce, en raison de leur 
t a i l l e ,  de leur forme e t  de leur  coloration, rappellent beaucoup l e s  Empididae du genre 
CZinocera, au point de ne pouvoir en ê t r e  distingués 5 l ' o e i  n u ;  c ' e s t  ce q u i  a déter- 
miné l e  choix du nom que nous avons donné ã ce genre nouveau Voici les  caractères de 
ce1 u i  -c i .  
CZinocampsienemus nov. gen. : Yeux rapprochés, mais non cohérents. Face 5 d i -  
v i s i o n  presque complète. Occiput plan ou légèrement excavé. Article 1 de 1 'antenne gla- 
bre ; a r i s t a  antennaire subapicale, s 'a t tachant  sur la  face externe de l ' a r t i c l e  3 e t  
longuement pubescente. Trompe presque aussi longue que l a  t ê t e .  Palpes larges. Chètes 
acrosticaux bisériés.  5 paires de dc. Hanche III  avec 1 seul chète externe. Fémur I I I  
avec 1 chète préapical antérieur. Nervures longitudinales de 1 ' a i l e  3 e t  4 recti l ignes 
e t  divergentes ; transverse postérieure plus courte que l a  section apicale de l a  longi- 
tudinale 5. 
Type : CZ. depuytoraci. 
RESUME ET CONCLUSIONS 
Des représentants de 11 espèces de Diptères DÒZichopodidae o n t  é t é  capturés 
sur des plantes basses en bordure du lac  de la  Godivelle ou de sa tourbière; 2 de ces 
espèces sont nouvelles e t  l 'une d 'entre  e l l e s  appartient à u n  genre nouveau. 
Un spécimen d'une autre espèce nouvelle a é t é  pris en bordure d ' u n  cours d'eau 
à Besse-en-Chandesse. 
La peti t e  col 1 ect i  on que nous avons consti tuée comprend essenti el 1 ement des 
représentants d'espèqes banales e t  5 vaste réparti  t i o n ;  pourtant quelques-uns des sp.éci - 
mens capturés se  montrent particulièrement intéressants.  En e f f e t ,  s i  on connaît plu- 
s ieurs  espèces de DoZichopodidae orobi ontes ou orophi l es  endémiques soi t des Al pes , s o i t  
des Pyrénées, on n'en avai t  pas signalé,  
l imité au Massif Central. 
notre connaissance, dont l e  t e r r i t o i r e  é t a i t  
Les auteurs indiquent une méthode pour conserver 1 es DoZichopodidae en col 1 ec- 
t ion e t  qui  permet aisément, 5 t o u t  moment, d'examiner au microscope leurs antennes, 
leurs- a i l e s  e t  leurs pièces génitales.  
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Fig.  1 iì 7 - 
PLANCHE I 
Doliehopus plwnipes (Scop.), imago 8 - Fig .  1 - Antenne, profil  ; F i g .  2 - 
Extrémité du t i b i a  I I  e t  tarse  I I ,  face dorsale; à droi te ,  détail  des 
soies ; F i g .  3 - Aile ; F i g .  4 - Genitalia, profil  ; F i g .  5 - Prolongement 
ventral du basimère, profil  externe ; Fig .  6 - Télomère, prolongement api-  
coventral du basimère e t  appendice dorsal ,  face interne ; Fig. 7 - Part ie  
d i s ta le  du cerque dro i t ,  face interne. 
i F i g .  8 - DoZiehopus nigrieornis (Meigen) , imago d' , antenne, prof i l .  
Fig.  9 - Doliehopus sphagnatilis n.  s p . ,  i.mago fl , antenne, profi 1 .  
A : prolongement apico-ventral du basimère ; C : capsule génitale ; Ce : 
cerque ; D : appendice dorsal ; T : télomère ; TP : transverse postérieure 
de l ' a i l e  ; V : prolongement ventral du basimère ; 1, 2 ,  3, 4 ,  5 : nervu- 
res longitudinales de l ' a i l e .  

PLANCHE I I  
Fig.  1 ii 6 - DoZichopus nigricornis (Meigen), imago 8 - F i g .  1 - Partie d i s ta le  du 
tarse  I ,  profil ; F i g .  2 - Pièces génitales, profil ; F i g .  3 - Prolonge- 
ment ventral du basimère, profil ; F i g .  4 - Télomère, prof i l  ; Fig.  5 - 
Prolongement apicoventral du basimère, profil ; F i g .  6 - Partie d i s t a l e  
grossie de l a  même pièce. 
Fig.  7-9 - DoZichopus atratus (Meigen), imago ci" - Fig.  7 - Pieces génitales, profil  ; 
F i g .  8 - appendice dorsal, télomère e t  prolongement apicoventral du basi- 
mère, face interne ; Fig .  9 - Télomère e t  prolongement apicoventral du ba- 
simère, face ventrale. 
Fig.  10 e t  11 - DoZichopus sphgnat iZ is  n .  s p . ,  imago d' - F i g .  10 - Partie d i s t a l e  de 
1 'appendice dorsal, prolongement ventral du basimère, prolongement apico- 
ventral du basimère e t  télomère droits, face interne ; Fig. 11 - Cerque 
gauche, prof i 1 . 
Fig.  12  - X i p h n d r i m  monotrichwn (Loew) , imago CP , pièce.s génitales,  prof i l .  
i?& 9 
PLANCHE I I I  
Fig.  1 8 3 - Chrysotus arvernicus n.  s p . ,  imago @ - Fig.  1 - Antenne, p r o f i l  ; Fig.  2 - 
~ G e n i t a l i a ,  p r o f i l  ; Fig. 3 - Partie d i s t a l e ' d u  prolongement ventral du ba- 
simère. 
Fig.  4-14 - Clinoccmrpsionems depuytoraci n .  sp .  - Figs .  4-11 - Imago @ ; Fig .  4 - 
Antenne, p r o f i l  ; Fig.  5 - G e n i t a l i a ,  p r o f i l  '; Fig.  6 - Cerque d r o i t ,  f a -  
ce interne ; Fig.  7 - Prolongement d o r s a l  du basimère ; Fig .  8 - Chete 
c l a v i f o r m e  du prolongement v e n t r a l  du basimère ; Fig .  9 - Chète c l a v i f o r -  . .  
me du t é lomère  ; Fig. 10 - Genitalia,  f a c e  d o r s a l e  ; Fig.  11 - Genitalia,  
face v e n t r a l e  ; Figs .  12-14 - Imago 9 ,  extrémité d e  l'abdomen ; Fig .  1 2  - 
P r o f i l  ; Fig .  13 - Face v e n t r a l e  ; Fig.  14 - Face d o r s a l e .  
C : c a p s u l e  g é n i t a l e  ; Ce : cerque ; D : prolongement d o r s a l  du basimère ; 
E : aedeagus ; C : opisthypandrium ; T : Télomère ; V : prolongement ven- 
t ra l  du basimère; 
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